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L'OPPORTUNITE EXCEPTIONNELLE OFFERTE AUX MANUFACTURIERS
CANADIENS PAR LA GUERRE.

Ce que l'Allemagne fournissait au Canada devra être produit
à présent, au pays.

Les Canadiens sont intéressés fortement dans la gigan-
tesque lutte qui se déroule actuellement sur les champs de
batailles. De la guerre actuelle dépendra la maitrise du vieux
monde, le contrôle des mers, la question de liberté et de gou-
vernement démocratique en Europe. C'est pourquoi toutes
les parties de l'Empire Britannique, Canada, Pays-Bas, Aus-
tralie, Nouvelle-Zélande, etc., ont décidé d'envoyer des sol-
dats à l'Angleterre pour la soutenir efficacement et lui assurer
la victoire, car ce succès décidera du commerce par delà les
mers.

Depuis des années l'Allemagne a fait des efforts surhu-
mains pour édifier un vaste système industriel à l'intérieur et
un large commerce par delà les mers avec l'assurance de sa
puissante marine commerciale.

Si l'on remonte à vingt ans en arrière et que l'on com-
pare les années 1893 et 1913, on s'aperçoit de l'extraordinaire
augmentation de sa production ainsi que de l'exportation de
ses produits industriels.

. Le tonnage de ses bateaux océaniques passe de 1,511-D79
à 3.153,724. Son commerce extérieur de $1,678,780,600 à $4.-
966,298,400. En 1913 les exportations d'Allemagne se répar-
tissaient comme suit:

Grande-Bretagne ' $ 342,291.600
Canada ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 14,473,833
Australie ... .... .... ... ... ... ... ... 21,063,000
Afrique-Sud (anglaise) ... ... ... ... ... ... 11,162,200
Nouvelle-Zélande ·.-- · · ·............. 2,546,600

France ... ... ... ·... ... .. .. . ... ... ... 187,996,200
Russie ... ... ... . ...... ... ... ... ... 209,440,ooo
Chine · · ·.... .................. 29,2.26,400
Japon ...... ... ..................... 2,202,6o
Amérique du Sud ... ... ... ... ... ... ... 157,960,600
Tous autres pays ... ....... . ... ... ... 1,227,862,367

Total ... ... ·............ $2,402,967,ooo

Sous les conditions actuelles de guerre, l'Allemagne a
perdu à peu près tout ce commerce; sa production indus-
trielle a été largement réduite et sa marine commerciale a été
pratiquement balayée des mers.

Ce que cela signifie pour l'Allemagne, nous pouvons aisé-

ment nous en rendre compte; une perte to4ale pendant la

durée de la guerre et une longue période d'efforts après la

signature (le la paix, pour regagner le terrain perdu indus-

triellement et commercialement, perte totale probable des

possessions coloniales achetées si cher et avec tant de diffi-

cultés. Ce que nous ne voyons pas aussi clairement, c'est que
ce vide immense fait dtans la production et dans la distribution
doit être comblé, que d'autres doivent avancer pour prendre
la place les Allemands et faire et distribuer ce que l'Alle-
magne a été forcée momentanément d'arrêter.

Pour l'Empire Britannique, - Angleterre et colonies -
le pressant devoir du moment est le prendre possession d'une
bonne partie de la production et du commerce perdus par
l'Allemagne et dp récolter ainsi les avantages d'une grande
victoire industrielle et commerciale (lui compensera dans une
certaine mesure les sacrifices couteux de la guerre.

Tandis qu'un nombre comparativement réduit d'hommes
canadiens iront combattre pour l'existence d.. .'mpire et le
contrôle <les voies océaniques. ceux (lui demeurent 'levraient
avec volonté et énergie se jeter à la conquête des marchés
d'où les ennemis ont été rejetés et les approvisionner des

produits de leurs champs et de leurs usines. C'est là un
champ d'opération pacifique où le sang n'est pas versé, mais
qui n'en est pas moins effeetif et profitable.

D'abord, efforçons-nous le nous fournir à nous-même les
$16,ooo.ooo <le marchandises qui nous parviennent annuelle-
ment d'Allemagne et d';\utriche et (lui, cette année, ne pour-
ront parvenir au pays. Ce que nous ne pourrons absolument
pas produire en quantités suffisantes. demandons-le à l'Angle-
terre.

Ensuite étudionsn - i in queles sortes de produits
l'Allemagne et l'Autriche vendaient aux autres pays et ten-
tons d'accaparer une bonne part (le ces ventes, si possible.
Les marché sont abandonnés, c'est le moment d'y pénétrer
facilement.

Les importations d'Allemagne au Canada.

Le commerce allemand avec le Canada dépassait l'an
dernier celui <le la France avec le Dominion et de ce fait
l'Allemagne prenait le troisième rang <les nations avec les-
quelles le Canada est en relations d'affaires, venant après
les Etats-Unis et le Royatîine-Uni. Pendant l'année fiscale
terminant le 31 mars 1914, le Canada importait d'Allemagne


